Les Fontaines Wallace
Les fontaines Wallace sont des points d’eau potable publics, des fontaines qui se présentent sous la forme de petits édicules en fonte présents dans plusieurs villes dans le monde, en particulier à Paris.

Elles tiennent leur nom de Richard Wallace, le riche philanthrope britannique qui finança leur édification. La plupart sont érigées sur des places ou à l'angle d'une rue pour être facilement accessibles au public. Richard Wallace conçoit lui-même ces fontaines, faites pour allier esthétique et utilité. Il crée quatre modèles différents dont le plus connu est « le grand modèle ». Le matériau utilisé est la fonte, matériau économique, facile à mouler, robuste, et très utilisé à l'époque, et le vert foncé est la couleur choisie pour toutes ces fontaines.

Descriptif :

Sur un soubassement de pierre, repose un socle à huit pans sur lequel vient s'ajuster la partie composée de quatre cariatides se tournant le dos et soutenant un dôme orné d'une pointe, et décoré de dauphins.
Les quatre cariatides représentent la bonté, la simplicité, la charité et la sobriété. Elles sont toutes différentes, soit par la position de leur genou et de leurs pieds, soit par la manière dont leur tunique est nouée au niveau du corsage.

Simplicité et Sobriété ont les yeux fermés ; Bonté et Charité les ont ouverts. Elles représentent également les 4 saisons : Simplicité symbolise le printemps, Charité l'été, Sobriété l'automne et Bonté l'hiver.

Les huit faces du soubassement : les 4 plus larges sont décorées d'un trident autour duquel s'enroule un triton et les 4 autres montrent une conque de laquelle s'écoule un chapelet de perles. Conque et perles représentant l'ouïe et la parole. Ces quatre faces plus étroites sont en « excroissance » par rapport aux grandes faces ; de délicats roseaux les ornent latéralement.

Deux gobelets en fer étamé retenus par des chaînettes fixées aux boucles formées par les trompes des têtes d'éléphants toujours visibles sous le socle des cariatides, étaient à la disposition du public, mais ont été supprimés par mesure d’hygiène.
Toulouse a la chance d’avoir encore une huitaine de ces fontaines disséminées dans la ville, plus décoratives qu’utilitaires à l’heure actuelle.
